
P rov inces16
Vendredi 21 Avril 2017

BISSOCK, un regroupe-ment de sept villages,situé à 48 kilomètresd’Oyem, dans le cantonBissock, a eu l’honneur etla grâce de recevoir, du 8au 9 avril derniers, la vi-site de l'archevêque Cor-nelus Jean Grégoire MebaM'Ondo, responsablemondial des églises Cha-pelle de Vie, dont le siègeest à Libreville. Ce der-nier, à la tête d'une délé-gation composée de sescollaborateurs, a procédéà la dédicace de la nou-velle église locale, dénom-mée "Chapelle de vie
Bissock", en sus de laconsécration du pasteurLéon Nguema Engah,dont la mission sera depaître le troupeau qui luia été confié, dans les voiesdu Seigneur. Ces deux cérémoniesétaient précédées de la fi-nalisation du mariage à lacoutume du berger, ainsique de la bénédictionnuptiale du couple, sousl’autorité de l’archevêqueCornelus, qui n'a d'ail-leurs pas dérogé à la règleétablie dans les églises

Le pasteur Léon Nguema Engah consacré
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L'archevêque Cornelus Jean Grégoire Meba
M'Ondo consacrant le frère Léon Nguema Engah.
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Le nouveau berger après l'acte de consécration.
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"Chapelle de Vie", selonlaquelle la dot des mem-bres du ministère doitvenir de lui en tant quepère spirituel.Il faut dire que la visite duleader de "Chapelle deVie" à Bissock a donné

lieu à des instants deliesse parmi  la commu-nauté chrétienne locale.Et, sur son chemin du re-tour à Libreville, l'arche-vêque a fait un certainnombre d'escales, pourenseigner et bénir aussi

bien des serviteurs deDieu, que des hommesd'affaires. Cornelus Jean GrégoireMeba M'Ondo a été consa-cré évêque en 2010 et ar-chevêque pentecôtiste en2014, par l’archevêque JPHackman, responsablemondial du collège desévêques et archevêquespentecôtistes(TAPAC)dont le siège se trouve àLondres. 

Les églises "Chapelle deVie" représentent près dequarante paroisses auGabon. Légalement recon-nues, selon leurs diri-geants, elles sont aussiimplantées à l'étranger,notamment en France, auBangladesh, au BurkinaFaso, en Guinée équato-riale, au Cameroun, àDubaï, etc.  Soulignons, enfin,qu'avant l'étape d'Oyem,

qui s'inscrivait dans lecadre de ses tâches mis-sionnaires,  l’archevêque CornelusJean Grégoire  Mebam’Ondo a procédé à laconsécration de plusieursautres ministres de Dieu,à l’exemple de l’apôtreCompaoré des églisesChapelle de Vie BurkinaFaso, et de la prophétesseElsa de Londres en Angle-terre.   

Une action à mettre au
compte d'une native de la
localité, Léa Mikala. Elle ap-
porte ainsi sa pierre au
bien-être commun, qui en
a grandement besoin.C’EST finalement WillyMikala qui, au nom de sasœur aînée Léa Mikala,actuellement en France,

qui a procédé dernière-ment à la remise offi-cielle d'un lot dematelas au chef du cen-tre médical de Moabi,Bertrand Maroumbetsi.Ce geste symboliques’est déroulé en pré-sence des premier etdeuxième adjoints aumaire,  Francis MapagaMombo et Odile Moun-gonga, des chefs dequartiers et du person-nel médical. Cette action sociale

avait toute son impor-tance, au regard del’état actuel de l’ensem-ble des services de cettestructure sanitaire, quifait face à un déficit tanten matériel médical,qu’en personnel desanté qualifié. La visiteguidée de cette mater-nité a permis de voirtoute la difficultéqu’éprouvent les prati-ciennes en poste dansce service, et le milieupeu propice dans lequel

évoluent les nouveau-né. Occasion pour le porte-parole des chefs desquartiers de la com-mune de Moabi, Théo-phile Mavioga, de lanceralors un cri de détresseà l’endroit de tous lesnatifs de la localité, envue de mettre en routed’autres initiatives pri-vées, à l’image de celleinitiée par Léa Mikala. Il est vrai que pour cettedernière, l'idée n'est pas

de se substituer aux ef-forts du gouvernementen matière de politiquesanitaire. Son geste hu-manitaire consiste sim-plement à contribuer, àsa manière, à rendreagréable ce centre mé-dical qui l'a vu naître.Une structure médicalequi manque presque detout, du plateau tech-nique aux médicaments,et dont les bâtimentssont devenus vétustes. C'est d'ailleurs pour-

quoi, en sus des matelasmis à la disposition despatients, "la fille du vil-lage" a réhabilité totale-ment le bâtimentabritant cette mater-nité. Il faut dire que dans sonprogramme d'actions auprofit de sa localité, LéaMikala voudrait organi-ser une caravane médi-cale sur l’ensemble dudeuxième siège du dé-partement de la Doui-gny.  

Un lot de matelas pour la maternité du centre médical 
Nyanga/Département de la Douigny/Moabi/Œuvre sociale
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Les matelas offets au responsable de la structure médicale...
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.... en présence des populations locales.
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